
Rédaction : Jean Chevrette
Révision : Ville de Joliette

Élégance

Une énième réalisation d’Alphonse Durand 

La résidence Renaud-Chevalier arbore un mélange 
architectural de type américain (Shingle) et britannique 
(néo-Queen Anne). Nous la remarquons facilement par 
les multiples toits à pentes raides et les nombreuses 
ouvertures asymétriques, très caractéristiques de ces deux 
styles. Sa volumétrie particulière met l’accent sur certains 
éléments de la façade et crée des jeux de volume avec 
les toits. La galerie enveloppante, la fenêtre en saillie et la 
lucarne donnent un coup d’éclat à sa devanture. Les styles 
architecturaux et les matériaux choisis donnent à cette 
propriété beaucoup de noblesse et d’élégance. 

Comme la plupart des maisons créées par le réputé 
Alphonse Durand, le revêtement extérieur est fait de 
briques avec un solage de pierre apparent. Les vastes 
surfaces extérieures sont percées par plusieurs fenêtres 
disposées aléatoirement de même que par quelques vitraux. 
L’inscription des lettres JAR entrelacées, constituant le 
monogramme dans la fenêtre de la porte d’entrée, rappelle 
le premier propriétaire : Joseph-Adolphe Renaud.
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Au fil des années, de grandes familles sont propriétaires 
de cet emplacement de choix : les Ducondu, Scallon, 
Baxter et Chaput, avant que J. Adolphe Renaud s’en 
porte acquéreur en 1901.

M. Renaud fait déplacer la petite maison qui occupe 
le terrain afin d’y faire ériger, par l’architecte Alphonse 
Durand, cette luxueuse demeure en 1909. Celle-ci est 
ensuite vendue à J. Georges Chevalier en 1913.

J. Adolphe Renaud
La famille Renaud s’installe à Lachenaie dès le milieu 
du 18e siècle, puis à Saint-Paul et finalement au Village 
d’Industrie où naît Adolphe Renaud en 1862. Ce dernier 
étudie au Collège Joliette, puis fait ses études de droit à 
l’Université d’Ottawa. 

L’avocat ouvre un bureau à Joliette avec J. Alexandre 
Guibault, à l'emplacement de l’actuel Hôtel Victoria. 
Intéressé par la politique, il est conseiller municipal 
dès 1891, puis élu maire de Joliette de 1897 à 1902. 
Aussi impliqué au niveau fédéral, il est défait lors de 
trois élections dans les comtés de Joliette et de Montcalm, 
entre 1900 et 1908, à titre de candidat conservateur. Le 
parc Renaud, près de la résidence, honore aujourd'hui 
sa mémoire. 

J. Georges Chevalier
J. Georges Chevalier est né en 1876 à Saint-Paul. Il fait 
ses études commerciales au Collège Joliette et débute 
en affaires dans le commerce de la lingerie. Par la suite, 
il se tourne vers le commerce d’épicerie, d’abord 
coin Lajoie et Notre-Dame, puis sur Place Lavaltrie. 
En 1922, il fonde la maison Chevalier-Pauzé, grossiste 
en alimentation aux coins des rues Notre-Dame et 
Saint-Charles-Borromée. L’entreprise est dissoute 
en 1958 à la retraite de M. Chevalier.

Élu échevin en 1924, puis maire de Joliette en 1928, 
sa majorité n’est que de 16 voix en 1931, ce qui permet 
à son opposant de contester l’élection. Au terme d’une 
longue bataille d’une année en justice, son adversaire, 
Adrien Piette, est finalement proclamé maire. 

DEUX PROPRIÉTAIRES : 
DEUX MAIRES DE JOLIETTE

À son décès à l’âge de 88 ans, veuf et sans enfant, M. Chevalier 
lègue la résidence à sa servante, Mélanie Fleury.
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Avocat au jugement sûr, les opinions de M. Renaud 
sont recherchées et écoutées. C’est pourquoi il 
occupe le poste de sous-ministre adjoint du ministère 
de la Justice et avocat-conseil pour le Québec 
au fédéral.


